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COMPTES-RENDUS D’OUVRAGES
DUBRESSON Alain et JAGLIN Sylvy, éds., 2008 – Le Cap après l’apar-
theid. Gouvernance métropolitaine et changement urbain. Karthala : Paris, 
282 p.
Le Cap après l’apartheid est un ouvrage collectif qui offre des regards 
croisés de chercheurs français et sud-africains sur la situation contemporaine 
de la métropole sud-africaine. Les auteurs s’interrogent sur les capacités de 
pilotage du changement urbain par le gouvernement métropolitain, dans un 
contexte de transition.
Les autorités capetowniennes sont guidées par deux stratégies : répon-
dre aux impératifs de la croissance (pro-growth) par une ouverture accélérée 
au marché mondial, dans une recherche de compétitivité internationale, mais 
aussi lutter contre la pauvreté et l’exclusion (pro-poor) dans une logique de 
répartition plus équitable des ressources au bénéfice de ceux qui furent victi-
mes de l’ancien régime raciste de l’apartheid (populations noires et coloured). 
L’analyse de ces deux objectifs permet de questionner les modes de régulation 
post-apartheid mis en œuvre par les pouvoirs métropolitains.
L’ouvrage analyse les discours mais aussi des études de cas, territoriales 
ou thématiques (9 chapitres). Les outils de l’ingénierie spatiale sont confron-
tés à des exemples portant sur les politiques de logement et de relogement, les 
transformations des systèmes de transport mais aussi les stratégies de déve-
loppement économique ou l’urbanisme entrepreneurial.
Ces analyses portent sur la période récente (depuis la fin des années 1980), 
avec quelques éclairages historiques. Elles témoignent de la rapidité des chan-
gements intervenus depuis la période où la ville était juridiquement ségréguée 
et institutionnellement éclatée tout en étant, malgré tout, fonctionnellement 
intégrée (situation d’apartheid). La situation actuelle décrit une métropole 
institutionnellement et politiquement intégrée mais où la déségrégation rési-
dentielle est faible et la polarisation socio-économique aggravée. L’idée domi-
nante est celle de l’échec de l’action collective d’aménagement. Le Cap est 
confronté à trois enjeux principaux : celui de l’inertie des formes de l’urbani-
sation et l’aggravation des inégalités spatiales héritées, celui des réformes du 
pouvoir local, dans un contexte de transition et de multiplication des échelles 
de gouvernance, et leur poids sur la capacité d’action du gouvernement métro-
politain, enfin celui de l’instabilité politique locale, facteur de perturbation 
dans la mise en œuvre et le suivi des politiques publiques.
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L’intérêt de l’ouvrage est de donner à voir les expériences concrètement 
mises en place. Les études et retours d’expérience permettent d’avoir une 
vision à la fois globale et différenciée du territoire métropolitain et des jeux 
d’acteurs à l’œuvre. Au-delà de l’exemple du Cap, le livre permet de s’in-
terroger, à travers les incertitudes et les ambiguïtés des discours et des prati-
ques, sur la capacité et les limites de l’action du gouvernement métropolitain : 
simple relais des forces du marché (menant à une accentuation des logiques 
de polarisation) ou véritable acteur pour négocier avec les autres protagonistes 
les conditions et les modalités de l’intégration urbaine. C’est un enjeu auquel 
sont confrontées les métropoles des pays émergents. L’exemple capetownien 
offre ainsi un éclairage intéressant sur les enjeux et les impératifs de la mise 
en place d’une gestion innovante favorisant les moteurs de la croissance tout 
en cherchant à éviter, au sein du territoire, la déconnexion entre les espaces 
performants et ceux de la pauvreté.
Hélène MAINET 1
BOUQUET Christian et VELASCO-GRACIET Hélène, dir., 2006 et 2007 
– Tropisme des frontières, approche pluridisciplinaire et Regards géopo-
litiques sur les frontières, L’Harmattan, Géographie et cultures : Paris, 
2 tomes, 292 et 234 p. 
Sous la direction de Christian Bouquet et d’Hélène Vélasco-Graciet, 
Université de Bordeaux, UMR ADES-Dymset, ces deux tomes rassemblent 
les textes pluridisciplinaires du colloque « Frontière, frontières », tenu à 
Bordeaux en février 2004.
Tropisme des frontières, approche pluridisciplinaire (t. 1)
Positionné dans le champ des sciences humaines et sociales, cet ouvrage 
propose au lecteur d’explorer les sens accordés aux frontières, qu’elles soient 
celles de la pauvreté, du dépassement de soi, de la colonisation, d’un espoir 
nouveau ou de la violence. Les différentes contributions s’attachent en outre 
aux discours qui leur sont dédiés, aux pratiques qui les fabriquent, aux repré-
sentations qui leur sont attribuées.
Quatre chapitres structurent dix-huit communications autour d’autant 
d’entrées coordonnées par des géographes « médiateurs ».
1. Université Blaise Pascal, Clermont-Ferrand.
